
Qu'est-ce que le non-labour ?
C'est travailler le sol sans retournement (sans labour) sur tout ou partie des
parc elles de l'ex ploitation, avec  pour objec tif à  priori l'abandon dé finitif de la
c h arrue. L e non-labour n'est pas une tec h niq ue oc c asionnelle sur la parc elle
mais est pratiq ué e de faç on c ontinue dans le temps sur toutes les c ultures de
la rotation. L es effets positifs du non-labour sur le sol ne sont perc eptibles
q u'au bout de q uelq ues anné es.

D oc ument ré alisé  par le G roupe
R é g ional N on-labour M idi-P y ré né es.

Il y  a p lusieurs ty p es d e non-labour...
L e non-labour p rofond (1 5
à  3 0  c m) : il est ré alisé  avec
des outils à  dents à  plus de
1 5  c m de profondeur.

L e non-labour sup erficiel
(2  à  1 5  c m) est ré alisé  le
plus souvent à  moins de
1 0 c m avec  des dé c h au-
meurs par ex emple. Il peut
ê tre trè s superfic iel (2  à  5
c m) q uand il est ré alisé  avec
des outils rotatifs.

D ans le c as du sem is d irect, le sol n'est pas travaillé  ou alors seulement sur
la lig ne de semis et superfic iellement.

N e pas c onfondre semis direc t
et semis en un seul passag e : 
le semis avec  des semoirs de ty pe
S amavator ou S è me-E x ac t de
H orsc h  n'est pas un semis direc t 
- bien q u'il se fasse en un seul
passag e à  trè s faible profondeur -
c ar le rotor travaille le sol sur
toute la larg eur du semoir.
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Les techniques sans labour

rep lacent l'ag ronom ie et le

resp ect d u sol au centre d e

notre m é tier d 'ag riculteur. O n a

trop  p riv ilé g ié  le court term e et

d é g rad é  notre outil d e

p rod uction. Les techniques

sans labour ré d uisent l'é rosion

d es sols et restaurent ou

ré activ ent les p rocessus

biolog iques. E lles ré d uisent le

tem p s d e trav ail et les

consom m ations d 'é nerg ie :

il faut les d é v elop p er.

C ep end ant, leur m ise en œ uv re

et leur ré ussite d em and ent une

technicité  nouv elle ainsi qu'une

ap p roche é conom ique et

intellectuelle d iffé rentes.

C e d é p liant a p our objectif d 'en

m ontrer l'inté rê t m ais surtout

d e p ré senter les cond itions d e

leur ré ussite : elles p rennent la

form e d 'une sé rie d e

recom m and ations qui sont

issues d e l'ex p é rience d es

ag riculteurs qui les ont

ad op té es et m aîtrisé es.

Jean-C laud e L A JO U S

A g riculteur à  E sp arron 

H aute-G aronne
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Glyphosate, semis direct :
1 h1 0

T ou s ces av an tag es son t
tan g ib les au  b ou t de 3  à  1 0  an s.

R é du ction  de l'é rosion

A mé lioration
de l'activ ité  b iolog iq u e

A mé lioration  de la portan ce

M oin dre remon té e des caillou x
en  semis direct et n on -lab ou r
su perficiel et pou r certain s ou tils 
de n on -lab ou r profon ds

L imitation  de la b attan ce

A mé lioration  de la stru ctu re

A u g men tation  de la porosité   
et meilleu re pé n é tration  de 
l'eau  dan s le sol

Quelques chiffres indicatifs
p ar p assag e d'o utils...

L ab ou r à  la charru e : 
2 h à  2 h3 0 / ha

D é compactag e à  2 5 cm : 
1 h3 0 / ha

D é chau mag e (5 cm) : 
0 h4 0 / ha

S emis direct : 
0 h3 0  à  0 h4 0 / ha

Quelques chiffres indicatifs p ar ty p e d'im p lantatio n...

P ou r implan ter u n  maïs (su r pré cé den t maïs) en  b ou lb è n e

Itinéraire labour
D é chau mag e, lab ou r, reprise
du  lab ou r, trav ail su perficiel +
semis : 4 h

Itinéraire non-labour
D é chau mag e, trav ail profon d
(ou tils à  den ts), trav ail
su perficiel +  semis : 3 h

L ab ou r à  la charru e,  reprise,
trav ail su perficiel, semis : 4 h

Itinéraire non-labour
p rofond
D é chau mag e (facu ltatif), trav ail
profon d (ou tils à  den ts), trav ail
su perficiel, semis : 3 h2 0

Itinéraire non-labour
s up erfic iel
D é chau mag e, dé sherb ag e
(1 passag e su pplé men taire)
trav ail su perficiel, semis : 2 h

P ou r implan ter u n e prairie de lon g u e du ré e aprè s u n e cé ré ale à  paille 
dan s le S é g ala ou  la mon tag n e (A v eyron , L ot et T arn )

D é chau mag e, lab ou r, semis
av ec u n  comb in é  herse
rotativ e-semoir, rou leau  :
3 h4 5

Itinéraire non-labour
s up erfic iel
D é chau mag e, dé sherb ag e au
g lyphosate (ou  trav ail
su perficiel), semis av ec u n
comb in é  herse rotativ e-semoir,
rou leau  : 2 h1 5  à  2 h3 0

Itinéraire s em is  d irec t

Itinéraire labour

Itinéraire labour

A ug m entatio n 
de l’activ ité  b io lo g ique

L 'ac tiv ité biolog iq ue d 'un s ol es t
év aluée p ar la biom as s e
m ic robienne d u s ol : p lus  elle es t
élev ée, p lus  l'ac tiv ité biolog iq ue 
es t intens e. L e non-labour
p erm et une aug m entation d e la
biom as s e m ic robienne.

P ou r chacu n e des 1 9
comparaison s, la b iomasse est
plu s é lev é e en  n on -lab ou r.

P ou r implan ter u n  tou rn esol (su r b lé ) en  arg ilo-calcaire
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Gagner du temps

Ameliorer la valeur agronomique du sol

O n g ag ne du
tem p s, m ais il y
a des p o intes
de trav aux  p lus
p ro no ncé es”

1 9 c om p arais ons
labour/ non-labour

en 2 0 0 5  - M id i-P y rénées
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A ug m entatio n de la teneur o rg anique en surface

L e non-labour p erm et une aug m entation lente m ais  p rog res s iv e
d u taux  d e m atiè re org aniq ue en s urfac e et une nouv elle
rép artition d e la m atiè re org aniq ue.
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Les besoins en traction sont inférieurs en non-labour, et le sont d'autant plus que le travail est superficiel et simplifié. A
l'occasion du renouvellement du tracteur, on peut faire des économies de ch arg es de mécanisation en ach etant moins de
puissance.

Effet favorable sur la qualité de l'air
Amélioration du stock ag e de carbone dans le sol
en semis direct, réduction des émissions de g az  à
effet de serre par une moindre consommation
d'énerg ie (fuel notamment).

Im p ac t favorable sur l'eau
P réservation de la qualité des eaux  par limitation
du ruissellement, par amélioration du pouvoir
épurateur du sol (fix ation et dég radation des pro-
duits ph y tosanitaires, org anisation des nitrates),
par amélioration du stock ag e de l'eau dans le sol
(réduction des crues et meilleur stock ag e de l'eau
dans les nappes).

P réserver le p atrim oin e sol 
M eilleure protection contre l'érosion, aug mentation de l'activité
biolog ique et de la biodiversité du sol et de la parcelle, maintien et
amélioration de la fertilité permettant à  terme une réduction de l'uti-
lisation d'intrants.

D ans la rotation tournesol-blé dur, la réduction du temps de travail, du coû t de l’itinéraire tech nique et de la consommation de fuel est moins importante
que dans la monoculture de maïs g rain irrig ué car ces réductions n’ont lieu qu'une année sur deux  (le blé dur étant toujours conduit en non-labour).

Im p lan tation  d'un e p rairie de lon g ue durée ap rè s un e c éréale à  p aille 
E léments fournis par les C h ambres d’Ag riculture du T arn et de l’Avey ron (coû t de l’implantation avec traction, h ors main d’œ uvre, incluant coû t du g ly ph osate).

L abour N on -labour D ifféren c e L abour N on -labour D ifféren c e L abour N on -labour D ifféren c e

N b de cas 3 6 8 1 5 8 1 5

Temps de travail (h/ha) 6,1 4,5 -27 % 5 3,1 -38 % 4,5 3,5 -24 %

C harg es to tales
de mé c an isatio n  (€/ha) 329 252 -23 % 281 239 -15 % 277 256 -8 %

do n t travail du  so l et semis 168 132 -21 % 159 112 -30 % 126 10 3 -18 %

fuel (l/ h a) 1 2 8 8 3 -3 6 % 9 6 7 3 -2 3 % 8 4 7 2 ,5 -1 4 %

R emarque : non-labour profond 5  cas/ 6 non-labour profond 6  cas/ 1                         non-labour profond 6  cas/ 1 5

3 Reduire les charges de mecanisation

4 Preserver l environnement en preservant le patrimoine sol

Le temps de travail à  l'h ectare, la consommation de fuel et, au final, le coû t de l’itinéraire tech nique sont réduits en  sy stè me
de non-labour.

T ourn esolM aïs g rain  m on oc ulture R otation  tourn esol-blé dur

Temps de travail R é du c tio n C o û t de l’implan tatio n
en  h/ha en  % /lab o u r en  €/ha

Labour 3 h 4 5 9 0

N on-labour superfi ciel sans g ly ph osate 2 h 3 0 -3 3 % 65

N on-labour superfi ciel avec g ly ph osate 2 h 1 5 -4 0 % 70

S emis direct avec g ly ph osate 1 h 1 0 -6 9 % 70

Im p lan tation  des g ran des c ultures
E léments ch iffrés provenant du réseau non-labour M idi-P y rénées (calculs réalisés sur les données 2 0 0 4 , avec coû t de  traction et h ors coû t de main d'œ uvre).

arreter le labour...
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Des precautions a prendre
des erreurs a eviter

Prenez contact avec des agriculteurs déjà
engagés dans ces tech niq ues, avec votre
tech nicien agricole, ou insérez-vous dans
un group e d'agriculteurs en non-lab our.

U tilisez d'ab ord les outils p résents sur
l'ex p loitation avant d'investir dans de
nouveaux  outils.

L a réduction du travail du sol ne p eut
s'envisager q ue sur un sol b ien structuré et
non com p acté p ar les p assages de roues ou
d'outils. O b servez l'état de votre sol p ar de
p etites fosses à la b è ch e.

E n non-lab our, il faut ob server p lus
souvent l'état de vos cultures.

Le travail du sol
S oy ez p lus vigilant q u'en lab our sur les

conditions d'h um idité du sol au m om ent de
l'intervention : n'intervenez q u'en
conditions b ien ressuy ées, et si vous
utilisez des décom p acteurs, n'intervenez
p as en sols trop  secs.

B roy ez le p lus finem ent p ossib le les
résidus de récolte de la culture p récédente
et rép artissez-les de faç on la p lus h om ogè ne
p ossib le p our lim iter le dévelop p em ent des
ravageurs (lim aces, insectes du sol et

Pour les cultures d'été, allez-y
p rogressivem ent, com m encez p ar du non-
lab our p rofond (1 5 -2 5 cm ), et si vous ê tes
satisfait, réduisez ensuite p etit à p etit votre
p rofondeur de p assage (p uis ch angez
d'outils et p assez à des déch aum eurs). E n
cultures d'été, il est déconseillé de p asser
directem ent du lab our à un travail
sup erficiel (m oins de 1 0 cm ). 

L a succession de p lusieurs céréales à
p aille ou la m onoculture de m aïs sont p lus
difficiles à conduire en non-lab our q u'en
lab our sur les asp ects des m aladies, des
ravageurs et des m auvaises h erb es ; en
conséq uence, il est p référab le en non-
lab our de ch oisir des rotations longues et
diversifiées.

foreurs) et p our éviter les b ourrages (des
outils à dents et du sem oir) et les p rob lè m es
de levée. T outefois, ne b roy ez p as les cannes
de m aïs ou de sorgh o p our un sem is direct
de céréales à p aille.

V eillez à avoir une interculture p rop re
(h erb icides ou interventions m écaniq ues)
p our éviter d'éventuels b ourrages (des outils
et du sem oir) et p our réduire le salissem ent
de la culture.
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Le semis
E n non-lab our, au p rintem p s, le sol se

ressuie et se réch auffe m oins vite q u'en
lab our : ne sem ez p as trop  tô t (adap tez
éventuellem ent les variétés en évitant les
variétés trop  tardives).

E n sem is direct de céréales à p aille,
n’h ésitez p as à avancer les dates de sem is
à l'autom ne et à augm enter légè rem ent
les doses de sem is.

Pour les sem is au m onograine de
cultures de p rintem p s, les sem oirs à
disq ues (à enterrage p ar doub les disq ues)
sont p lus adap tés.

Pour ces sem oirs, les ch asse-déb ris
rotatifs et les roulettes de rap p ui sont
vivem ent conseillés, afin d'écarter les
p ailles et les résidus de la ligne de sem is
d'une p art, et d'assurer un m eilleur contact
sol-graines d'autre p art. 
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Quelques principes
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Les risques de fusariose sur céréales à
p aille im p lan tées en  n on -lab our son t accrus
sur p récéden ts m aïs, sorg h o et p rairies.
D es p récaution s son t à p ren dre : b roy ag e
fin  suiv i d'un  déch aum ag e sup erficiel, ch oix
de v ariétés résistan tes et év en tuellem en t
traitem en t con tre la fusariose en  v ég étation .

L'ab sen ce de lab our est fav orab le au
salissem en t. T rois g ran ds p rin cip es doiv en t
g uider le raison n em en t du désh erb ag e en
n on -lab our : 
- av oir un e rotation  div ersifiée,
- g érer les adv en tices p en dan t
l'in terculture : faux  sem is, h erb icides totaux
ou couv erts v ég étaux  étouffan t les
adv en tices,
- faire p reuv e d'un e p lus g ran de tech n icité
et n e p as lev er le p ied sur le désh erb ag e
p en dan t les cin q p rem iè res an n ées de n on -
lab our : utiliser des p roduits p erform an ts,
adap tés à la flore p résen te, san s réduction
de doses, afin  d'ép uiser le stock  sem en cier
du sol. E n  m on oculture de m aïs, p rév oir
assez  sy stém atiquem en t un  désh erb ag e de
p ost-lev ée (ou de rattrap ag e) en  p lus du
désh erb ag e de p rélev ée de b ase.

S urv eillez  p lus atten tiv em en t les lim aces,
en  p articulier sur p récéden t p aille et sur
les cultures sen sib les ( tourn esol, colz a
en p articulier) : un  à deux  traitem en ts 
an ti-lim aces p euv en t ê tre n écessaires.

Les risques de rav ag eurs (taup in s,
z ab res, cam p ag n ols et taup es) son t
accrus en  n on -lab our. Il est con seillé
de surv eiller les p arcelles et de p ren dre
certain es p récaution s : 
- p rotég ez  les sem is (m icrog ran ulés,
traitem en t de sem en ces),
- sem ez  p lus den se (sauf sur colz a),
- effectuez  un  p etit trav ail sup erficiel
p our détruire les larv es, œ ufs, g aleries,
- m ain ten ez  ou créez  des z on es n on
cultiv ées (b an des en h erb ées, h aies,
v ég étation  n aturelle) p our fav oriser les
aux iliaires (carab es, oiseaux ),
- div ersifiez  les rotation s.

Autres conseils
P réserv ez  la structure du sol en  n on -

lab our, c'est aussi ê tre v ig ilan t au m om en t
de la récolte (équip em en ts p n eum atiques
b asse p ression  sur la m oisson n euse et
rem orques restan t en  b ordure de la
p arcelle...) ou d’un  év en tuel ram assag e
des p ailles à év iter sur sols trop  frais.

O n  p eut ép an dre du fum ier en  n on -
lab our à con dition  de réduire les doses
d'ap p ort à 2 0 t/ h a. E n foui
sup erficiellem en t, il sera p lus efficace ;
le com p ostag e du fum ier p erm et de réduire
la quan tité g lob ale à ép an dre et d’élim in er
les g rain es de m auv aises h erb es.
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Le semis
S i v ous resem ez  un e p rairie en  sem is

direct sur un e v ieille p rairie, réalisez  un e
destruction  ch im ique à l'autom n e p our
sem er au p rin tem p s.

Les sem is de ray -g rass p euv en t
facilem en t ê tre réalisés en  sem is direct car
la lev ée et la croissan ce son t rap ides et
étouffen t les m auv aises h erb es.

P our im p lan ter du colz a en  sem is direct,
coup ez  les ch aum es de céréales assez
h aut (2 0 cm ) p our lim iter la quan tité de
m ulch  à la surface du sol. P our un  sem is
ap rè s trav ail du sol, coup ez  au con traire
les ch aum es le p lus b as p ossib le (m oin s de
1 0 cm ) et v eillez  à un  m élan g e h om og è n e
en tre la terre et les b rin s de p aille
p réalab lem en t b roy és et rép artis sur la
larg eur de coup e de la m oisson n euse.
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La qualite sanitaire

Protection de la culture
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Céréales à paille
Dans notre région, les céréales à paille sont déjà implantées en non-
lab ou r su r de grandes su rfaces et ch ez  de nomb reu x  agricu lteu rs. L e
ty pe de trav ail du  sol influ e peu  su r le rendement sau f en monocu l-
tu re de b lé où  les b aisses de rendement peu v ent ê tre plu s pronon-
cées en non-lab ou r.

M aïs g rain
S u r 2 5  comparaisons lab ou r/ non-lab ou r du  réseau  de parcelles su i-
v ies de 2 0 0 1  à 2 0 0 4  ch ez  des agricu lteu rs ay ant commencé le non-
lab ou r en 2 0 0 1 , le rendement en non-lab ou r est proch e de celu i du
lab ou r : rendement non-lab ou r =  0 ,9 6  x  rendement lab ou r. 

Co lz a
L es tech niq u es sans lab ou r permettent d’ob tenir des rendements
éq u iv alents v oire su périeu rs au  lab ou r (en lien av ec la q u alité de
lev ée). L es tech niq u es de trav ail su perficiel permettent d’ob tenir des
rendements éq u iv alents si le sol est correctement fissu ré, sinon les
b aisses de rendement se situ ent entre 5  et 1 5 % .

T o u rn eso l
L es rendements en non-lab ou r profond sont éq u iv alents à ceu x  ob te-
nu s en lab ou r. L es rendements en non-lab ou r su perficiel sont éq u i-
v alents à condition de réu ssir l’étape cru ciale de l’implantation et si le
sol est correctement fissu ré ; sinon ils sont inférieu rs de 5  à 2 0 % .

Et le rendement ?
T h ierry  A U R IO L et Jo ë l L É V È Q U E
à M o n tpito l 
(Cô teau x  d u  L au rag ais, H au te-G aro n n e)

Ce sont les problèmes d'érosion

q u i nou s ont c ondu it à  a dopter

les tec h niq u es sa ns la bou r su r u ne

pa rc elle en 1 9 9 4  ; nou s les a v ons

ensu ite mises en œ u v re

prog ressiv ement su r l'ensemble

des pa rc elles de l'ex ploita tion,

a v ec pou r objec tif a u ssi de rédu ire

le temps de tra v a il pa r h ec ta re.

D epu is 1 9 9 9 , tou tes les pa rc elles sont

en non-la bou r et nou s rédu isons

prog ressiv ement les pa ssa g es et leu rs

profondeu rs ; les c u ltu res d'h iv er sont

impla ntées ma intena nt sa ns tra v a il du

sol, a v ec  u n semoir de semis direc t.

L a  g estion des pa illes de c éréa les

nou s a  posé des problèmes, q u e nou s

a v ons résolu s pa r l'u tilisa tion d'u ne

h erse peig ne q u i nou s permet de mieu x

les répa rtir à  la  su rfa c e du  sol et pa r

la mise en pla c e de c h a sse-débris

rota tifs su r notre semoir monog ra ine

a fin de bien dég a g er la  lig ne de semis.

D e plu s, nou s impla ntons des c ou v erts

entre les c u ltu res d'h iv er et les c u ltu res

d'été depu is 2 0 0 3 , et nou s a llong eons

la  rota tion pa r l'introdu c tion de

nou v elles c u ltu res. 

A près plu sieu rs a nnées de tra v a il

a v ec u n a meu blisseu r à  1 5 c m de

profondeu r, nou s ex périmentons

c ette a nnée le semis direc t du

tou rnesol et du  sorg h o su r u n c ou v ert

d'a v oine détru it c h imiq u ement :

les c u ltu res sont bien impla ntés et

le sol a  bien résisté a u x  v iolents ora g es

de c e printemps. 

N ou s espérons pou v oir pou rsu iv re

da ns c ette v oie, c a r nou s  a v ons pou r

objec tifs de ne plu s tra v a iller le sol a u -

delà  de 5 c m, d’a v oir u n sol tou jou rs

c ou v ert et de fa ire du  semis direc t su r

tou tes nos c u ltu res.

L e ren d em en t d es c u ltu res c o n d u ites en  n o n -lab o u r est peu
d ifféren t d e c elu i d es parc elles c o n d u ites en  lab o u r, m ê m e les
prem iè res an n ées...

Reussir
le passage au   

non-labour

Perspectives
C ertains agricu lteu rs de la région sont engagés dans le non-lab ou r
depu is plu s de dix  ans. Ils sont passés à des tech niq u es d'implan-
tation trè s simplifiées et économes : semis direct des céréales à
paille ou  du  colz a, non-lab ou r su perficiel pou r les cu ltu res d'été,
implantation de cu ltu res de printemps su r des cou v erts v égétau x
d'intercu ltu re étou ffant les adv entices et stru ctu rant le sol, etc.
L e semis direct des cu ltu res d'été ne s'est pas encore dév eloppé
en F rance, contrairement à d’au tres pay s (B résil par ex emple) ;
nou s manq u ons de références pou r ces cu ltu res.
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C E T IO M , A C T A , A ssociation des A gricu lteu rs d’A u radé -, av ec le
concou rs financier du  C onseil R égional M idi-P y rénées et du  C asDA R .
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Ils pratiq u en t...


